
 

« Âmes, âmes, venez, soulagez-Moi »                                                      GE -  la Volonté Divine – lumen luminis 

Les 24 Heures de la Passion de notre Seigneur Jésus-Christ  
 

7e Heure – de 23h à 24h 
Troisième Heure d’Agonie au Jardin des Oliviers 

(...) Tu vas voir tes chers disciples,  
mais quel n'est pas ta Souffrance de les trouver de nouveau endormis !  

D'une Voix presqu'éteinte, Tu les interpelles :  « Mes fils,  
ne dormez pas, l'Heure est proche. Ne voyez-vous pas à quel état Je suis réduit ?  
De grâce, aidez-Moi, ne M'abandonnez pas en ces Heures si terribles ! » (…) 

Mon doux Jésus, Tu retournes dans le Jardin et on a l'impression que Tu n'en peux plus.  
Tu élèves au Ciel ta Face trempée de Sang et de terre, et 

Tu répètes pour la troisième fois :    

« Père, si c'est possible, que s'écarte de Moi ce Calice.  
Père Saint, aide-Moi, J'ai besoin de réconfort. 

Il est vrai qu'à cause des fautes chargées sur mon Dos,  
Je suis répugnant, repoussant, le dernier parmi les hommes 
devant ta Majesté infinie,  
ta Justice est indignée contre Moi,  
mais regarde-Moi, ô Père,  
Je suis toujours ton Fils et Je fais Un avec Toi.  
 
De grâce, aie pitié de Moi.   
Ô Père, ne Me laisse pas sans réconfort ! »  

Puis il me semble entendre que Tu appelles à l'aide ta chère Maman :    
« Douce Maman,  
serre-Moi dans tes bras comme tu le faisais quand J’étais Enfant. 
Donne-Moi ce lait que tu Me donnais alors 
- pour Me restaurer et  
- adoucir les Amertumes de mon Agonie.  
Donne-Moi ton Cœur, qui était tout mon Contentement.  
 
Maman, Marie Madeleine, chers apôtres, vous tous qui M'aimez, 
- aidez-Moi, réconfortez-Moi,  
- ne Me laissez pas seul en ces derniers moments,  
- faites cercle autour de Moi,  
- réconfortez-Moi par votre compagnie et votre amour ! » (…) 

Mon Jésus, Tu bois le Calice d'Amertume que le Père céleste T'envoie et 
 
Je T'entends dire :    
 
« Âmes, âmes, venez, soulagez-Moi. Prenez place dans mon Humanité.  
Je vous veux, Je vous désire !   
De grâce, ne faites pas la sourde oreille à mes Appels !   
Ne rendez pas vains mes Désirs ardents, mon Sang, mon Amour, mes Peines !   
Venez, âmes, venez ! »  


